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100 SEANCE DU 19 MAI 1932

formations. Le sondage 6 semble cependant indiquer que des

gres des Batekes existeraient en faibles lambeaux dans la region
de Reneville. Dans ce cas on pourrait leur assimiler les sables

agglutines par l'argile rencontres dans les travaux miniers.
Reneville marquerait done une limite de la transgression des

gres Batekes (Loubilache transgression suivie d'une rapide
regression ä laquelle succeda la formation de dunes cötieres

puis continentales. Des relations plus precises entre les divers
elements decrits ci-dessus feront l'objet d'un travail prochain.

R. Wavre. — Extension d'une formule de H. Bruns.

Envisageons un fluide parfait dont les particules s'attirent
suivant la loi de Newton. Les equations de l'hydrodynamique
s'ecrivent avec les notations habituelles

1 dp öU 1 dp öU 1 dp bU
p dx dx fx>

p dy dy '
p dz dz

~^z '

Les seconds membres representent les composantes de la

pesanteur generalisee, resultante de 1'attraction et de l'aceelera-

tion changee de signe; le vecteur pesanteur aura comme

longueur g et comme direction a, ß, y. On peut ecrire, par
consequent

bü

8v 81
dy yy

bü
Sz — st ~ iz Tz •

Formons la divergence du vecteur g. On trouvera, facilement:

ü g dg. dg /da bß bf\ ,TTdiv g —a + —ß + —y + fi'(- 1 d AU — div r8 bx dy bz1 \dx dy dz) 1

Nous voyons apparaitre la derivee normale de g et la divergence

de la normale aux surfaces d'egale pression, qui n'est
autre que le double c de la courbure moyenne changee de signe
de ces surfaces.
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L'equation precedente s'ecrit done, i etant le coefficient de

l'attraction universelle

div g — eg — 4tz ip — div j (1)

Cette formule constitue l'extension cherchee de la formule
de Bruns. Car si le fluide tourne autour d'un axe de direction
fixe avec une vitesse angulaire w, le dernier terme se reduit
ä 2w2 et l'on retrouve la formule classique

d£-cg - 4,iP + 2<oV (2)

On retrouverait egalement, ä partir de (1) les premieres
extensions, que M. Dive et moi-meme avons donnees de la
formule (2), pour le cas des rotations permanentes.

L. Reverdin. — Sur la faune du neolithique moyen et recent
de la station d'Auvernier, Neuchdtel.

La Commission neuchäteloise d'archeologie prehistorique a

execute ce printemps, sous la direction de M. P. Vouga, de

nouvelles fouilles dans la station d'Auvernier, avec le concours
de MM. J.-J. Fehr, P. Aubaret et O. Reverdin.

Toute la faune provenant des deux couches archeologiques
correspondant au neolithique moyen (III) et recent (II), d'apres
la Chronologie de M. Vouga, a ete remise au Museum d'histoire
naturelle de Geneve oü nous 1'avons etudiee, en nous limitant
aux mammiferes. Dans le tableau ci-joint, nous avons indique
pour les deux couches, en regard des especes rencontrees, les

nombres des ossements, des individus et leurs pourcentages.

Mat£riel du Neolithique moyen (Couche III).

Sur un total de 445 ossements determinables le 49,2% appar-
tient aux especes domestiquees et le 50,7% aux especes sau-

vages. Sur un total de 47 individus le 46,7% appartient aux

especes domestiquees et le 53,1% aux especes sauvages.
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